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Tavelure 

La gestion de la protection 

tavelure a été plus facile en 

2011, en Pays de la Loire. Si 

quelques contaminations ont 

été enregistrées, les périodes 

de projections sont restées 

peu nombreuses et bien iden-

tifiées. En effet, on comptabili-

se seulement 15 jours de 

pluie et 23,5 mm entre le 1er 

mars et le 31 mai à la station 

de Tiercé (49). 

Dans les parcelles observées, 

la situation était en règle gé-

nérale saine à la récolte. Ce-

pendant, il ne faut pas sous-

estimer l’inoculum d’automne, 

les pluies automnales ayant 

favorisé dans certaines par-

celles des repiquages tardifs. 

Cette année encore, on peut 

souligner les difficultés ren-

contrées pour limiter le nom-

bre de traitements. La protec-

tion tavelure est essentielle-

ment préventive, les produc-

teurs restent confrontés aux 

limites de prévisions météoro-

logiques et aux contraintes 

matérielles pour décider d’une 

intervention. 

S I T U A T I O N   
G E N E R A L E  

• Bilan phytosanitaire 

2011 :  

Faible pression tavelu-

re, forte pression des 

pucerons cendrés. 

• Tavelure :  

Prophylaxie. 
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Bilan phytosanitaire 2011 



Feu bactérien 

La bactérie responsable du 

feu bactérien, Erwinia amylo-

vora, s’est peu exprimée en 

2011 dans les parcelles. 

Une surveillance des parcel-

les infestées les années pré-

cédentes où une réactivation 

de la bactérie pourrait se ma-

nifester reste quand même 

nécessaire. 

 

 

 

 

Oïdium 

Si ce champignon reste le 

plus souvent discret, les 

conditions météorologiques 

de l’année ont conditionné 

une forte pression de cette 

maladie et  les variétés sensi-

bles présentaient de nom-

breux symptômes en saison. 

Chancre 

Le chancre a occasionné au 

cours de la saison 2011 de 

nombreux symptômes sur 

pousses, dans les parcelles 

sensibles, et encore plus fré-

quemment dans le secteur 

des Mauges. 
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lées. La tordeuse orientale du 

pêcher Cydia molesta, fré-

quemment piégée, n’occa-

sionne toujours pas de dégâts 

en Val de Loire. 

Acariens 

Si la pression des acariens 

rouges a été globalement 

bien maîtrisée, on a constaté 

plus de parcelles touchées. 

La régulation assurée par les 

auxiliaires se révèle parfois 

insuffisante entraînant des 

remontées estivales des po-

pulations. 

Pucerons 

Quelle que soit les cultures, 

2012 fut une année à puce-

rons. 

Les pucerons lanigères sont 

en général contrôlés par le 

parasitisme d’Aphelinus mali. 

Pourtant, fin octobre, des po-

pulations de pucerons lanigè-

Carpocapse 

Concernant le Carpocapse, la 

pression s’est révélée supé-

rieure à celle des deux an-

nées précédentes, surtout au 

printemps. On notera une 

bonne maîtrise de la protec-

tion et seules quelques par-

celles ont présenté des dé-

gâts importants à la récolte. 

En général, le recours à la 

confusion sexuelle permet de 

bien maîtriser les populations.  

Autres tordeuses 

Les tordeuses de la pelure et 

la petite tordeuse des fruits 

Cydia lobarzewskii sont res-

tées discrètes en 2011, com-

me l’année précédente. Après 

des années plus compli-

quées, la vigilance des pro-

ducteurs assure maintenant 

une bonne maîtrise des popu-

lations. Quelques piqûres  

tardives sont toutefois signa-



Plusieurs espèces sont pré-

sentes en Pays de la Loire. On 

observe une progression des 

cochenilles rouges du poirier 

en verger de pommiers et de 

poiriers. On suspecte aussi la 

présence de Pou de San José, 

sur fruit à la récolte (foyer non 

localisé). Cette cochenille est 

déjà identifiée en région limi-

trophe. 

Pour cibler la lutte, il est né-

cessaire de repérer les arbres 

présentant des encroûtements 

sur charpentières, au moment 

de la taille d’hiver. 

Remarque : en production de 

petits fruits, on assiste à une 

augmentation des dégâts due 

à la cochenille blanche du mû-

rier, qui occasionne la mortalité 

de buissons, en l’absence de 

solution de lutte efficace. 

Cécidomyies 

La pression des cécidomyies 

des feuilles, assez faible et 

stabilisée depuis 2010, pose 

essentiellement problème en 

surgreffage et pépinières. 

Hoplocampes 

Depuis deux ans, cet hymé-

noptères est plus présent. Il 

apparait à la floraison et pond 

dans les fleurs. Les larves 

occasionnent des dégâts sur 

pommes. 

Dans les parcelles concer-

nées, la pose de pièges en-

glués blancs permet de détec-

ter la présence d’adultes à la 

floraison. 

res étaient étonnamment im-

portantes, dans certaines par-

celles. Le puceron lanigère 

hiverne sous forme de larve, 

au collet ou sur les racines. 

Au printemps, la vigilance 

sera nécessaire, en effectuant 

des contrôles sur rameaux, 

dans la partie basse de l’ar-

bre.  

Concernant les pucerons cen-

drés, la pression s’est révélée 

forte ; combinée à une arrivée 

tardive des auxiliaires, cela a 

rendu la maîtrise des popula-

tions quelquefois difficile. 

Cicadelle verte 

Des infestations de cicadelles 

vertes ont été observées à 

l’automne, avec une décolora-

tion marquée du feuillage due 

à leurs piqûres. Cet insecte 

de couleur vert claire (larve et 

adulte) ne connaît pas d’auxi-

liaire efficace. Surveiller dans 

les parcelles concernées les 

éclosions au printemps, is-

sues des pontes d’automne. 

A noter :  Certaines cicadelles 

peuvent être vectrices de vi-

rus comme celui responsable 

de la prolifération du pom-

mier.  

Cochenilles 

Dans les vergers où des co-

chenilles ont été détectées en 

cours de saison où à la récolte, 

la surveillance devra être ren-

forcée et des mesures prises  

pour limiter le dépérissement 

progressif des arbres. 
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sanitaires. 

Parmi les mesures à appli-

quer, le balayage et le broya-

ge des feuilles semblent  au-

jourd’hui incontournables pour 

abaisser le niveau d’inoculum 

d’automne. 

Le broyage des feuilles limite 

la pression tavelure, en favori-

sant leur décomposition. Le 

balayage ou l’utilisation d’une 

souffleuse permet d’ôter le 

Prophylaxie 

Cette situation relativement 

saine en fin de campagne 

permettra, espérons-le, de 

repartir sur la base d’un ino-

culum faible au printemps 

prochain. 

Pour autant, l’utilisation de 

solutions alternatives à la lutte 

fongique est nécessaire pour 

maintenir une bonne qualité 

de récolte, tout en limitant le 

nombre d’interventions phyto-

Tavelure 
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ont été régulées par des auxi-

liaires actifs en période esti-

vale. Après récolte, on obser-

vait à nouveau de remontées 

de populations. 

La destruction des prédateurs 

est une des causes les plus 

importantes de la pullulation 

du psylle du poirier. 

Il faudra donc veiller à préser-

ver les principaux prédateurs 

(larves de syrphes, de chryso-

pes, d’hémérobes, de Mirides, 

d’Anthocorides). 

Xylébores 

Dans les vergers concernés, 

les dégâts sont localement 

importants. Si la taille et la 

destruction des bois par le feu 

sont nécessaires, l’efficacité 

de la prophylaxie ne suffit pas 

toujours à contenir l’extension 

des foyers. Des arrachages 

partiels de parcelles ont eu 

lieu en 2011. 

Psylles 

Les psylles étaient présents 

en nombre en mai et juin. Ils 
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portants dans les jeunes ver-

gers. 

Remarque : les dégâts ne peu-

vent être attribués au mulot. 

Granivore, il ne s’attaque pas 

au collet. 

Rongeurs 

En 2011, on a observé des 

pullulations de rongeurs dans 

les cultures, quelle que soit la 

région. 

En Pays de la Loire, les cam-

pagnols des champs ont été à 

l’origine de dégâts parfois im-
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maximum de feuilles sur le 

rang et d’obtenir ainsi une 

bonne efficacité, en broyant 

finement ce lit de feuilles. 

L’intervention doit être faite au 

plus tôt pour optimiser leur 

décomposition au cours de 

l’hiver. 

Il faut veiller à ne pas broyer 

de bois de taille chancrés lors 

de cette opération. 

 


